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Rencontre de la FSP avec des membres du 
Parlement 

 
Pour la seconde fois, la Fédération Suisse de Pêche FSP a organisé une 
rencontre avec des membres du Conseil national et du Conseil des Etats 
lors de la session d’automne du Parlement fédéral. 19 hommes et femmes 
politiques ont pu être informés des revendications actuelles et déguster 
des corégones sains du lac des Quatre-Cantons. 
 
 
Le succès de la première 
édition de l’an passé a été 
confirmé lors de la session 
d’automne 2014 : le repas 
de poisson proposé aux 
membres du Parlement fé-
déral est très apprécié de la 
classe politique active, 
comme l’ont montré les 
discussions intéressantes. 
« Pour nous, à la FSP, c’est 
une énorme opportunité de 
vous informer directement 
de nos demandes et de 
nous entretenir facilement 
avec vous », a déclaré le 
président central Roland 
Seiler lors de son allocution 
de bienvenue. Cette se-
conde édition aussi a été 
organisée avec le 111er-
Club. Et cette fois encore, 
elle a eu lieu à l’hôtel Bern. 
L’administrateur Philipp 
Näpflin a veillé à ce que des 
corégones frais issus de 
l’élevage de son frère Mi-
chael Näpflin, pêcheur pro-
fessionnel du lac des Qua-
tre-Cantons, soient servis. 
 

Président central dési-
gné 
 
En signe d’estime, Seiler a 
profité de la circonstance 
pour informer pour la pre-
mière fois la sphère politi-

que de sa succession. « Il 
s’agit de mon second et 
dernier repas de poisson à  
 

Berne, puisque je démis-
sionnerai lors de l’assem-
blée des délégués en juin 
2015. » Il a pu donner le 
nom de son successeur à 
l’occasion du repas : le 
Conseiller aux Etats Rober-

to Zanetti. « Nous sommes 
heureux que Roberto Za-
netti ait accepté, parce qu’il  
 

Les des conseillers nationaux Jean Christophe Schwaab (PS, VD), 
Fabio Regazzi (PPD, TI), André Bugnon (UDC, VD). 
 



Les conseillers aux Etats Werner Luginbühl 
(PBD, BE) und Hans Hess (PLR, OW). 

dispose d’une grande expé-
rience politique et qu’il est 
lui-même pêcheur. » Za-
netti, social-démocrate, a 
été Conseiller cantonal, 
Conseiller d’Etat, Conseiller 
national et il représente 
depuis 2011 le canton de 
Soleure au Conseil des 
Etats (voir Journal de la pê-
che 2014/édition de sep-
tembre). 
 
Poissons en détresse 
 
Bien entendu, la rencontre 
avec les parlementaires ne 
s’est pas limitée à un menu 
frais et sain mais a aussi 
permis de leur donner des 

nouvelles choc du monde 
de la pêche.  
 
« Les poissons sont en dé-
tresse », a déclaré le prési-
dent central de la FSP Ro-
land Seiler. Sur 55 espèces 
de poissons indigènes au 
départ, huit sont éteintes, 
six menacées d’extinction 
et 27 autres sont plus ou 
moins en danger. Les cau-
ses de cette évolution in-
quiétante sont les habitats 
bétonnés, les pollutions par 
du lisier ou des pesticides, 
les conséquences négatives 
de l’exploitation de l’éner-

gie hydraulique, le réchauf-
fement climatique et les oi-
seaux piscivores.  
 
Il était donc d’autant plus 
important que la FSP lance 
l’initiative populaire « Eaux 
vivantes ». Grâce à celle-ci,  
les cantons ont l’obligation 
contraignante de procéder 
aux renaturations et assai-
nissements, de même que 
de réactiver le charriage et 
de réduire le problème des 
éclusées. La fédération 
avait fini par retirer l’initia-
tive en grinçant des dents, 
un contre-projet convain-
quant ayant été présenté. 
« Il est par conséquent tout 

à fait incompré-
hensible que ces 
trois dernières 
années, les agri-
culteurs aient 
consacré beau-
coup de temps et 
d’énergie à tor-
piller ce contre-
projet. » Seiler a 
indiqué que la 
fédération de pê-
che ne lâchera 
pas le morceau 
tant que le 

contre-projet n’aura pas 
été appliqué et offre son 
aide pour sa mise en œuvre 
pragmatique. « Mais notre 
tolérance est désormais 
épuisée. » 
 
Éclusées 
 
« Ce qui se joue dans nos 
cours d’eau en aval des 
centrales hydrauliques est 
un tsunami pour les pois-
sons, mais aussi pour tou-
tes les créatures vivan-
tes », a déclaré le vice-
président Charles Kull, 
abordant ainsi le sujet des 

éclusées. « Malheureuse-
ment, l’assainissement im-
posé par la loi des centrales 
concernées n’avance guè-
re », selon Kull. Un enga-
gement fort des cantons est 
nécessaire dans ce cadre. 
Hanspeter Güntensperger, 
membre du bureau direc-
teur de la FSP, a évoqué le 
« monde à l’envers » des 
centrales hydroélectriques. 
Il a indiqué que la FSP se 
réjouissait que la Commis-
sion de l’environnement, de 
l’aménagement du territoire 
et de l’énergie du Conseil 
national CEATE-N se soit 
exprimée contre les petites 
centrales hydrauliques ab-
surdes, inefficaces et des-
tructrices pour la nature. 
Dans la même logique que 
la FSP, la CEATE-N veut 
fixer une limite inférieure 
de 1 mégawatt / heure 
comme condition pour les 
subventions. Il est tout à 
fait regrettable qu’alors que 
des PCHE absurdes tou-
chent des subventions, de 
nombreux projets judicieux 
de grandes centrales écolo-
giques soient bloqués faute 
de rentabilité. 
 
Enfin, Samuel Gründler, le 
conseiller scientifique de la 
FSP, a donné des informa-
tions sur le poisson de 
l’année 2014 : le chabot est 
un petit poisson insigni-
fiant, mais un excellent in-
dicateur de la qualité des 
cours d’eau. S’il y a des 
chabots dans les rivières et 
les ruisseaux, les biotopes 
sont intacts – à l’inverse, 
s’il n’y en a pas, les cours 
d’eau ont un problème. 
 

Kurt Bischof 

 



 

Les pêcheurs font école – partenariat avec 
des écoles 
 
Les enfants d’âge scolaire 
sont passionnés par le 
monde des poissons et la 
vie dans et au bord de 
l’eau, comme en témoigne 
le succès des cours pour 

jeunes pêcheurs dans les 
cantons. Utilisons par 
conséquent cet enthou-
siasme adolescent au profit 
de la nature ! La Fédération 
Suisse de Pêche FSP met à 
cette fin des modules 
d’apprentissage à la dispo-
sition des écoles. La Berner 
Ausbildungsmesse BAM en 
donne un premier aperçu. 
Etre fasciné par les lacs, ri-
vières et ruisseaux est une 
chose. Mais que savent ré-
ellement les adolescents de 
la vie dans et près de 
l’eau ? Quelles espèces 
peuplent les cours d’eau de 
notre commune ? De quoi 
ont-elles besoin pour survi-
vre ? Pourquoi tant d’espè-
ces se sont-elles déjà étein-
tes ? Que pouvons-nous 
faire pour le développe-
ment naturel des poissons ? 

Mettre à profit l’enthou-
siasme de la jeunesse 
 
Autant de questions qui in-
téressent et fascinent les 
élèves. C’est pourquoi la 

FSP a décidé 
de s’engager 
dans un projet 
spécial : les 
pêcheurs font 
école, dans les 
deux sens du 
terme. Il s’agit 
d’emmener des 
grandes clas-
ses de primai-
re découvrir 
les cours d’eau 

et leurs habitants lors 
d’excursions en plein air. 
 
Partenariat avec des 
écoles 
 
Pour donner une première 
idée du projet, un aperçu 
du futur matériel de travail 
est dévoilé à la BAM. La 
FSP entend dans ce cadre 
être un partenaire cons-
tructif pour 
les écoles. Elle 
propose au 
corps ensei-
gnant du ma-
tériel de cours 
élaboré de 
manière pro-
fessionnelle. 
Outre le sujet 
« Nos pois-
sons indigè-
nes », un au-

tre module passionnant 
soulève la question : « Quel 
est l’état de santé de nos 
cours d’eau ? » Il porte sur 
la qualité de l’eau ou la 
nourriture des poissons en 
tant que bio-indicateurs. 
Les menaces qui pèsent sur 
les poissons, du fait par 
exemple de l’exploitation 
électrique ou de 
l’agriculture, sont égale-
ment abordées.  
 
La remorque d’exposition 
avec plus de 20 poissons 
grandeur nature naturalisés 
et deux aquariums de la 
hauteur d’un homme, 
contenant différentes espè-
ces de poissons, attirera 
certainement bien des re-
gards à la BAM. Des spécia-
listes renseignent les élèves 
sur les cours d’eau et les 
poissons et le personnel 
enseignant peut lui aussi se 
faire une idée de ce que la 
FSP proposera aux écoles à 
partir du printemps 2015.

 
 


